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1. Dans sa résolution 34/128 du lb décembre 1973, l'Assembl6e &nérale a, entre 
autres choses, prié le Secrétaire général de poursuivre ses efforts pour mobiliser 
les ressources nécessaires à un programme efficace d'assistance financière, 
technique et matérielle 9 la Zambie, de garder la situation en Zambie constanznent 
à l'étude et de présenter un rapport sur les progrès rcalisés en temps utile 
pour que la question puisse être examinée par l'Assemblée à sa trente-cinquième 
session. 

2. Au paragraphe 5 de sa résolution 460 (1979) adopt6e le 21 décembre 1979, le 
Conseil de sécurité a demandé è tous les Etats Membres de l’Organisation des 
Nations Unies ou membres des institutions spkialisées de fournir d'urgence une 
assistance 3 la Rhodésie du Sud &/ et aux Etats de premikre ligne aux fins de 
leur relkunent et pour faciliter le rapatriement en Rhodésie du Sud de tous les 
rkfugi6r ou personnes déplacées. En outre, au paragraphe 8, le Conseil de sécurité 
a prié le Sec&taire gknéral de contribuer & l’application du paragraphe 5, en 
organisant, avec effet iznmédiat, toutes formes d’assistance financi&e, technique 
et matérielle, à l'intention des Etats concernés afin de leur permettre de surmonter 
les difficultés éconaniques et sociales auxquelles ils se heurtent. 

3. Comme suite Èi ces résolutions, le Secrétaire général a pris des dispositions 
pour qu’une mission se rende en Zambie en fcvrier 1980 afin de s'entretenir avec le 
gouvernement. Le rapport de la Mission, qui figure en annexe, contient un résumé 
de la situation économique et financière du pays , met l’accent sur les graves 
problèmes de transports et d’alimentation auxquels se heurte le pays, dresse une 
liste des besoins du gouvernement en matière de trsnsports et de télécommunications, 
ainsi qu’en matière de reconstruction dans le domaine de l’Agriculture et dans 
d’autres daanaines et rend compte de l’exécution du programme spécial d’8SSistarKe 
6conomique. 

x A/35/50. 

i 
1 La Rhodésie du Sud a accédé 2t l’indépendance le 10 avril 1980 A minuit et a 

pris l nom dc R8publique bu ZkPMbmr 
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4. Au paragraphe 10 de la résolution 34/128, l'Asscmbl6e gén&ale 11 invit 
plusieurs institutions spécialisées et autres organismes des Nations Unies à 
attirer l'attention de leurs organes directeurs, aux fins d'examen, sur l'assistance 
qu'ils apportent à la Zambie et à rendre compte des r&ultats de ce,tte assistance 
et de leurs décisions au Secrgtaire général en temps utile pour que l'Assemblée 
générale puisse les examiner 5 sa trente-cinquième session. Les réponses des 
institutions et organismes seront reproduites dans un rapport du Secrétaire général 
sur la Zambie et d'autres pays pour lesquels l'Assemblée &&ale a prie le 
Secrétaire général d'organiser des programmes spéciaux d'assistance bconomique. 

/ l *o 
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ANNEXE 

Rapport de la Mission d'étude en Zambie 
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1. INTRODUCTION 

1. Les rapports précédents du Secrétaire général sur l'assistance 3 la Zambie 
(A/34/407, A/33/343 et &'1978/134/Rt=v.l) &n.&raient plusieurs résolutions 
adoptées par le Conseil de sécuritg, l'Assemblée générale et le Conseil économique 
et sccial et les rapports 71~1 l'assistance 8 la Zambie que le Sec&taire G&éra1 
a présentés à ces organes. 

2. Le 14 décembre 1979, l'Assemblée &nérale a aüopti la résolution 34/120 sur 
l'assistance à la Zambie. Dans cette résolution, 1'Assemblge a demandé à la 
communauté internationale de fournir :&le assistance financière, mrkérielle et 
technique Ù la Zambie et a prié le Seci.ctaire Zénéral de faire prLcéder & une 
étude de la situation économique de la Zambie et des progr& réalis& en ce qui 
concerne l'organisation et l'exécution du programme spécial. d'assistance économique 
en faveur de ce pays, en temps u+.iie pcl:r que la questior puisse être examinée 
par l'Assemblée à sa trente-cinquième session. 

3. Après que la Conférence de Lancaster House eut abouti à un accord sur la 
constitu'iion d'un Zimbabwe libre et indépendant ainsi que svx J.eE dispositions 
à prendre en vue d'un cessez-le-feu, le Conseil de sécurité a, à sa 2181ème &ance 
le 21 d'cembre 1979, adopté la résolution 460 (1979). Au paragraphe 5 de cette 
résoiution, le Conseil de sécurit6 denandait à tous les Etats Membres de 
l'organisation des Nations Unies ou membres des institutions sp6cïalisées, de 
fournir d'urgence une assistance à la Rhodésie du Sud et aux Eéats de première 
ligne aux fins de leur relèvement et pour faciliter le rapatriement en RhodÉsie 
du Sud de tous les réfugiés ou personnes déplacées. Au paragraphe 8, le Secrétaire 
général était prié de-prêter son concours en organisant une assIstance financière, 
technique et matérielle à l'intention des Etats concernés. 

4. Comme suite B la résolution 34/128 de l’Assemblée genérale et à la résolution 
460 (1979) du Conseil de sécurité, le Secrétaire général a pris des dispositions 
pour qu’une mission de visite se rende en Zambie du 17 au 23 février 1980 afin 
de s’entretenir avec le gouvernement de la situation économique, des progrbs 
accomplis dans l’exécution du progrsnune spécial dlassistance économique et de8 
besoins en matière de relèvement et de reconstruction. La Mission avait a sa tête 
le Coordonnateur commun des programmes s?éciaw d’assistance économique du Bureau 
du Sous-Secrétaire général aux questions politiques spéciales et était composée 
de représentants de l’organisation des Nations Unies pour l’alimentation et 
l’agriculture, de la Conférence des Nations Unies sur le commerce et le dévelop- 
pement et du Département de la coop6ration technique pour le développement. 

5. Le Chef de la Mission a été reçu par Son Excellence M. Kenneth D. Kaunda, 
président de la République de Zambie, qui a décrit les progrks accomplis en 19’78 
et 1979 dans l’exécution du programme de stabilisation économique et a brièvement 
exposé les besoins urgents en matière d’assistance au titre de la reconstruction. 

6. La Mission 4 rencontré le Ministre des transports et des cosmnicstions qui a 
exposé lr gravité de la situetion dans le domaine des transports en Zambie et les 
besoins eD matigre d'assistance au titre de la reconstruction dans le secteur des 
transports et des communications. 
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7. Le Gouvernement zambien avait établi plusieurs documents d'information en vue de 
faciliter les travaux de la Mission. Ces documents traitaient de l'état des 
finances publiques et de la balance des paiements, de l'évolution de la situation 
économique et monétaire en 1979, des besoins alimentaires, et des besoin:; en mat?ère 
de relèvement et de reconstruction à l'issue du &glement du problème sud-rhodesien. 

8. Tout au IYS de son séjour en Zambie, la Mission s'est rt'gulicrement entretenue 
avec un comité de hauts fonctionnaires présidé par le Secrétaire adjoint du 
Cabinet. Le Comité était composé de représentants de la Banque de Zambie, du 
Ministère des finances et de la coopération technique, du Ministère des transports 
et des comunications, du Ministère de l'agriculture, de la Commission de plani- 
fication nationale, du Ministère des affaires intérieures et du Secrétariat ù la 
planification destinée à parer aux imprévus. Les membres de la Mission ont 
;Salement zencontré des responsables de l'office national de commercialisation 
agricole LNational Agricultural Marketing Board (NAMBOARD)7, des chemins de fer 
zambiens (Zambia Railways), de la compagnie aérienne Zambia Airways et dzs 
Services routiers de Zambie-Tanzanie (Zambia/Tanzania Road Services). Les besoins 
en matière de reconstruction et divers aspects de la situation économique et 
financière ont été étudiés de façon approfondie au cours de ces réunions. En outre, 
la Mission a rencontré des membres de la communauté diplomatique résidant à Lusaka 
pour les informer de ses premières conclusions. 

9. La Mission tient à remercier le Gouvernement zambien du concours qu'il lui a 
prêté l Elle souhaite &+lement exprimer sa reconnaissance au Représentant résident 
du FrorreTnm; des Vations Unies pour 1~ dévcloppacnt (PNUD) et aux autrrs rtipré- 
stntants du système des Nations Unies en Zambie pour l'aide qu'ils lui ont apportée, 

/ . . . 



71. RES-;IJWY MSS F'RTNCTPALES CONCLll~IOMS 

10. Ln %ar~~b~c R cxl,cutC avec succès un protyamme de stabilisatioc économique et 
a réussi 2 rGàuire ses arriérés de paiements extcrieurs. F~I outre, la balance des 
paiements de In Gmtie, qui Ctait deficitaire, est devenue excédentaire; les 
estimations provisoires pour 1973 font apparaître un exccdent de 37 millions 
Ce kvachas g/. 

Il. Le produit intcrieur brut calculé en termes réels a accusé en 1973 une baisse 
tle 5 p . IOC> par rapport ii l'anntie précédente. Toutefois, aux prix courants , 
le T’IJli n C+C nettement supcrieur en 1979, essentiellement en raison de la hausse 
tics ;)riX des exportations de minerais. 

12. Le Gouvernement zsmbicn prévoit une amilioration de la situation konomique 
et un excédent plus important de la balance des paiements en 1980. Il pense en 
outre que presque toutes ses dbpense:; seront couvertes par des recettes et des 
emprunts 2 long terme. 

13. Les transports demeurent le problème principal. La situation a été aggravée 
par la destruction de 11 ponts (voir carte à la fin dL rapport). En conséquence, 
de grandes quantités de produits destinées à l'importation et à l'exportation se 
sont accumulees. Etant donné qu'il faudra un certain temps pour réparer les 
dégâts, les transports continueront vraisemblablement à poser de graves problè-?s 
dans l'avenir proche. 

14. La Zambie a connu une grave pénurie de maïs en 1979 due à la sécheresse et 
aux retards intervenus dans la livraison des engrais. Le gouvernement a dû 
importer de grandes quantités de ma.ïs 2 importations pour lesquelles il a besoin 
d'une nouvelle assistance financière de l'étranger. Ces importations imposeront 
de nouvelles contraintes sur la capacité de transporte diaponiblc. 

15. Les perepectivea pour la récolte de 1980 sont peu favorables et on ertimait 
au moment de la visite de la Mission qu'environ 200 000 tonnes de maie devraient 
être importGe8, et qu'il faudrait pour cela avoir recoum B ub financement 
extérieur. 

16. La Zambie devra lancer d'importanta prograunnee de reconstruction et de 
relèvement pour tirer parti du changement de la situation dans la région et pour 
réparer les dommages subis au cours des dernières années. L'exécution de tous 
ces programmes exigera environ 295 millions de kwachas. 

17. Dan8 le secteur des treumporte, le paya aura besoin d'une assistance e'élevant 
B 267 493 000 kwachas. Sur cette somme, environ 94 millions de kwachas seront 
nécessaires pour réaménager le réseau ferroviaire de la Zambie, 34 millions environ 
pour répondre aux besoins en matière de transports routiers et plus de 140 millions 
pour satisfaire aux besoins dans le domaine des transport6 aériens. 

o/ L'unité monétaire nationale eot le kwacha. Le8 converkmr en dollars 
des Etats-Unir dans le présent rapport ont 6t6 effectuée8 au taux de 1,27 dollar 
des Etats-Unir pour un kwacha. 



18. On ercime que les inveatiseements dans le domaine des tél&omnunications 
seront d'environ 1,7 million de kwachas. 

19. Plus de 26 millions de kwachas seront nécewiaires pour réam6nager les zones 
frontalières, 

20. Le gouvernement a si-6 plusieurs accords d'assistance internationale en 1979. 
Ceux-ci reprksentent environ 232,6 millions de dollars, sur lesquels approxi- 
xrativement 29 p. 100 revêtaient la forme de dons. 
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III. LA SITUATIOI'i ECONOMIQUE 

A. Généralité8 

21. Les précédents rapports du Secrétaire g&&ral (A/34/407, A/33!343 et 
E/l978/114/Rev.l! donnaient un certain nombre de di%eila sur le détérioration de 
le situation économique et financikre en Zambie. On A>eut diae en résumh que, 
depu:s 1973, année où la frontigre avec la Rhodésie du Sud a été fermée, le produit 
intérieur brut n'a pratiquement pas augmenté en chiffres réels. Il a même diminué 
en 1973, 1975, 1977 et 1979. Pendant toute cette période, la situation financit%e 
du gouvernement s'est sérieusement dégradée, le déficit global eccumuG ayant 
atteint de 1973 à 1979, le chiffre de 1 300 millions de kwachas. Encore plus 
grave est la détérioration de la balance extérieure de la Zambie. Le solde global 
de la balance extérieure est devenu extrêmement défavorable et le montant total 
du dbficit extérieur accumulé a atteint, pendant la période allant de 1973 # 1979, 
plus de 900 millions de kwachas. Les arriérés de paiement se sont accumulés dans 
des proportions coneidkrables, en particulier après 1975. 

22. L'une des causes principales de cette crise économique et financière a été 
l'application des sanctions obligatoires contre la Rhodésie du Sud, qui non 
seulement a entraîné des CO&S directs massifs mais e également fortement perturbé 
le programme normal de d6veloppement de le Zambie. Par ailleurs, le cours du 
cuivre, principal produit d’exportation de le Zambie, est demeuré bas pendant 
presque toute la période et le syst&e de transports s’est avéré insuffisant pour 
acheminer les importations et les exportetione zambiennes. Peys en développement 
non producteur de pétrole, le Zambie e vu eugmenter le prix de ses importations 
par suite de le hausse des prix du p&role et croftre singulièrement les codts 
du transport de ses importetions et de mes exportcrtions. En outre, les attaques 
armées du rbgime illbgal en Rhodbsie du Sud ont occssionnb de lourdes pertes et 
des dommsger importmtr . 

23. En 1978 et 1979, 1s Zambie a l ppliqub avec rucchs un grand plan de rtabili- 
rat ion bconomique . 8er finracor publiquer et aa balance l xt(5rioure me ront 
nettement a&iorbor, moyennant un rtrict contrble du volume der bportationr et 
un ralentissement de le croirrsnce der d6penrer publiques. Si ce programma 8 
permir d’sm6liorer la situation financiare du gouvernement, en revanche, il 
s’est traduit a court terme, par une dgcblgration du dbveloppement 6conomique. 

24. On estime qu’en 1979, le produit intgrieur brut, gvalug en chiffres rbels, 
a diminub de 5 p. 100 par rapport a 1~8. Lktiliration de la capacitb inrtallbr 
est demeurge faible dam quelquer unes dem grandea industrier a cnuse de la p6nurie 
de Pi&es d&ach(ea import6er et de lr rarot6 dem matihr predber, elles-m&ner 
dues au manque de deviser &rsn&rcs et aux difficultbs de transport. 

25. La production de minbraux a dixni& en 1979 par rapport 3 1978. La. production 
de cuiwe, qui s’est chiffr6e a environ 585 000 tonnes, a ét6 iafbrioure do 
12 pe 100 ~vir0n a ~0ii0 d0 ibd0 pr6oldento. c-de, 143 COU~~ br 
principaux minerair export68 par la Zwdbie a remont6 nettement en 1979. Le cuiwe 
est parrb de 1 440 dollars la tonne, on 1978, 1 plua de 2 600 dollarm 1s tonne, 

/ . . . 



A/35/2@ 
S/13924 
Français 
Annexe 
Page 0 

en mars 1979. Le cours du cobalt ayant atteint trois fois et demi son niveau 
antérieur., ce minerai est devenu l'une des principales sources de devises 
Z%rangères et a largement contribué a améliorer la rentabilité de l'industrie 
extractive. Le cours du plomb a atteint des chiffres records. Du fait de cette 
situation, la valeur, aux prix courants de la production minière, a augmenté de 
près de 40 p. 100 

26. Evaluée en chiffres réels, la valeur de la production industrielle a augmenté 
de 9 p. 100 en 1979. Par contre, 1979 n'a pas été une bonne année pour le secteur 
agricole dont la production globale, selon les estimations, a baissé de 
9 p. 100 en chiffres réels. Cette baisse est presque entièrement imputable à la 
récolte du maïs qui a été désastreuse à cause du faible niveau des précipitations 
pendant la saison des cultures de 1978 et 1979 et de la pénurie d'engrais causée 
par les difficultés de transport. Pour ces - lisons, la récolte de maïs n'a même 
pas atteint la moitié du volume nécessaire pour répondre aux besoins du pays et 
d'importantes quantités de cette denrée ont dû être importées. Eh ce qui concerne 
le blé également, la production a été lég&ement inférieure en 1979. Par contre, 
d'autres produits agricoles ont donné de meilleurs résultats : la production de 
coton a presque doublé, celle de tabac s'est accrue de près de 2: 1. 100 et la 
récolte de graines de tournesol a dépassé de 50 p. 100 le volume t registré l'année 
antérieure. 

27. Dans les autres secteurs de l'économie, les résultats ont été variables. Dans 
le bâtiment, secteur qui a été gravement touché par la réduction des dépenses 
d'équipement, la valeur de la production a subi une chute de 19 p. 100. Du fait 
de l'augmentation marginale des importations et de l'accroissement de la production 
des industries netionales, le volume du convnerce de gros et de détail a légèrement 
augmenté. Ls probl&ne des transports a continué de mettn une sérieuse entrave 
& l'activité économiqw du psys. 

B. l?insnces mbliQw8 

28. L'un a~ graodr prObl&es ~UXQW& le aOuverneste& za&ien s’est heurt6 CU 
derni8res umbrs a 6tb celui des dbs6quilibres internes crbbs par les vastes 
tificits goutnrn~suac. En 1979.18 gouvezneslentrcontin~ a l irpcmr 
politiqw de lier ri&ourewmt le niveau des dépenses a celui des recettes et 
des emprunts Contra&s, moyennant quoi il e été en mesure d'honorer tous ses 
engagements tout en maintenant une gestion fiscale et 11~e discipline aussi 
strictes qu'en 1978. 

29, En 1979, les recettes publiqws se sont chiffrées b 615 millions ci kwachas, 
soit une wgmentation de 5 p* 100 per rapport eux prhisions 3uQg6taires. Les 
recettes provenant des imp8ts sur le revenu ont atteint un montant totsl de 
230 millions de kwachu et celles provenant des droits de douane, des imp&s 
indirects et des taxes sur les ventes se sont mont6es $ 300 millions de kwachas. 
A cause des pertes accumul&es, les sociétbs miniéres n'ont versé aucune contribution 
au eouvernemsnt au cours de l's&e, bien qu'elles aient xecosmsenc6 & faire des 
btiéfices. 

30. Les a*8e8 r8nouve18b~~8 pour1979 0nt CtC rigourewemant c0mBlQe8 par 
1egeuve2Tmsemt et les tupenees d'Sc&uipesmt ont6t~mdntenws 1uaniveeu 

/ *.a 
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inf'6rieur de quelque 67 millions de kwachas aux pr&isions budgbtaires. Le montant 
total des apenser publiques n'a donc d6psasb que très 16gkumnt les prévisions 
budg&airea en d6pit de l'assistame finsncikre important.a et inattendue qu'il 
a rbllu verser au IUKBOm. Celui-ci a traversb en 197C une crise financi&e 
due en partie à l'dcart persistant entre ses prix d'ack i, et ses prix de vente 
et en partie au colt glev6 du nu& qu'il a fallu importer pour combler le déficit 
de la production locale. Ire pertes accumulées par le MMBOARD au cours des 
trois ptic6dentes an&cs et que le gouvernement a dû combler par des avames de 
fonds ont été cet&&8 $ 93 millions de lswachas environ. Le gouvcrncmemt a également 
avancb des fonds au MMBOARD pour les d6pcnscs d'investissement. MiBO àpart 
cette demande de fonds exceptionnelle, le montant combinb des dépenses renouvelables 
et des dépenses d'équipenm t du gouvernement a %k très infkieur aux chiffres 
indiqués dans les prévisions budgétaires de l'année. 

31. On trouvera dans le tableau 1 un résumé dea d6penses du gouvernement en 1979 
et dos prévisions pour 1980. 

Tableau 1 

Comptes de l'État, 1979 et 1980 

(En millions de kwachas) 

hcetter 

w?=@*. -labUs 

lsxcu (dwcit) courant 

Db-- d'hdW 
Bbtut total du d6pœma 
E&dmt (tifkit) @obal 

AJE! 

(Prévisions 
budgbtaircs) 

584 ,o 

641.7 

(57,'O 

195r4 

837,l 
(253,l) 

m2 1980 
o4ontBnts 
rCels - (Prévisions 
provieoircs) bud&taircs) 

615,o 7588 

757,o 838.3 

(142.0) mL3) 
1.28,o 191.3. 

W.0 1 029.6 

(27W) (27~6) 

source : aouve~eunt zambien. 

c. w 
32. D'rprb do8 utiaatioru prélhinairu, le c-e coururt et le caupte global 
sont l'un et l'autre eXCbbarfaim8,cequi indiqueun Cuti complet en cequi 
conceraelabalmce de8 paiement8 de la Zambie. Le8 exportation8 ont atteint le 
Chifir,ricord~1080~~iarr dekuachas. b8 *rtatiow de nurchrrrdi8e8 ont 
~ak25p. lOG,H ehiifmlta 625millio#mdeklmchaa, d'cQunexc6dent 
-=idcb 435 dlliOlk8 d8kWWhU. h VOhi8 d88 iPportrti-8 d@ IWChUdîllU, 

/ l .* 
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bien que dépassant légèrement celui de 1978, reste cependant à peine supérieur à 
la moiti6 du volume enregistré au dt%ut des wn6es 70. 

33. D'après des estimations préliminaires, le compte courant de la balance des 
paiements a cnreaistr6 un excédent de 37 millicns de kwnchas, en l.379, contre un 
dGficit de 162 millions de kwachas en 1978. 

34. Le programme de stabilisation me& ii bien par le Gouvernement a donn: 
d'excellents résultats au cours des deux dernihes annees. A la fin du programme, 
en mars 1980, tous les tirages trimestriels sur le Fonds mongtaire international 
avaient 6tC effectués ponctuellement se chiffrant nu total 2 325 millions de kwnchas. 
Les ressources extérieures ainsi déga&ées ont permis 2 la Zambie de mairC,enir les 
importations 2 un niveau minimum et de réduire CT même temps d'environ 1>7 millions 
de kT.rachas le montant des arriérés de paiement. A la fin de 1979, ces arriérés 
s 'Elevaient 5 360 millions de kwachas. Compte tenu de la totalitc des recettes 
et des paiements., la balance des paiements globale pour 1379 devrait présenter 
un excédent modeste, alors qu'en 1978 elle s'était Sold<e par un dcficit de 
260 millions de kwachas. 

D. Prévisions pour 1980 

35. En présentant le budget pour 1980, le Hinistre des finances a annon& que le 
Fays poursuivrait une politique économique prudente et modérée afin de continuer 
ri assainir la situation financière du pays. Il a déclaré que pour enrayer la 
poussée inflationniste que des emprunts excessifs du gouvernement au système 
bancaire pourraient provoquer, on continuerait de limiter les dépenses publiques. 
On encouragera le secteur privé et les organismes paraétatiques à promouvoir la 
croissance économique et l’on s’efforcera d’améliorer le secteur des transports et de 
créer de nouveaux emplois productifs. 

36. D’ une manière g’cn&ale , la situation économique du peys devrait s’améliorer 
encore en 1980. Le gouvernement prév0i.t un exc6dent modeste de la balance des 
paiements par rapport a 1979 et une rbduction du déficit budg6taire. On trouvera 
dans le tableau 2 ci-apr& un apercu des pr6visions budgbtaire8 pour 1980. 

37* Le Ministre des finsnces a déclaré que le budget de 1980 a été conçu en 
fonction de trois grands objectifs : contrôler l’inflation; stimuler l’emploi; 
renforcer la balance des paiements du pays et réduire les arrid-és de paiement. 
Ainsi qu’il ressort du tableau, le déficit budg$taire global projeté pour 1980 est 
le même que celui de l’annbe prbc6dente. La majeure partie de ce déficit sera 
financée à l’aide d’emprunts a long terme d’origine interne et externe. Le montant 
devant être financé $ l’aide d’emprunts 8 court terme sur le système bancaire ne 
d&assera pas 60 millions de kwachas. 

38. Le gouvernement s’attend h ce que les recettes atteignent 758 millions 
de kwachas, soit 140 millions de plus qu’en 1979. Les nouvelles mesures destin6ee 
;i décourager la consosmu&ion de produits de luxe et de marchandires d’importation 
codtewes devraient faire rentrer 27 millions de kwachas dans les caieees de 1’Etat. 
Les pI’0dUitB frappbs par ces meaures seront les boissons alcooliques, les cigarettes, 
llesesnca et le diesel. Le ~Wernement prévoit que le8 recettes fiscale8 
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provenant du secteur minier atteindront environ 40 millions de kwachas, ce qui 
repr6sente un montant modeste mais non n6gligeable. Compte tenu de l'amélioration 
relative de la situation &onomique et des perspectives 16gérement plus favorables 
sur le plan fiscal, un accroissement des dépenses d'Équipement est envisag6. 
En 1980, le Gouvernement prévoit d'allouer un montant de 191 millions de kwachas 
pour les dépenses d'équipement, alors qu'en 1979 le montant correspondant a été 
de 128 millions de kwachas. L'augmentation des dkpenses renouvelables, soit 
11 p. 100 environ., est due principalement au relèvement des salaires et traitements 
des membres de la fonction publique. 

Tableau 2 

Budget national, 1979 et 1980 

(En millions de kwachas) 

Recettes courantes 

Dépenses courantes 

Déficit courant 

Dépenses d'équipement 

Déficit global 

Financement : 

Intbrieur 
Extérieur 

D6ficit net 

1979 

(PrÉvisions 
budgétaires) 

584,o 

64~7 

(5x7) 

l95,4 

253,l 

41,0 41,0 
149,5 141,0 

(62,6) W,o) 

1979 

(1~10ntante 
réels) 

615,O 

75790 
(l’Q,o) 

128,O 

mw) 

(Prévisions 
budgétaires) 

758,o 

838,3 

(80,3) 

191,3 

(n1.6) 

67,o 
144,6 

(@o) 

Source : Gouvernement zambien. 

/ . . . 
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39. La situation en Y3arntjie prGscnte trois aspects particuliers qui appellent 
des observations plus dGtnill:*es. Il s'agit des transports, des besoins 
alimentaires et du pr-~!, l(:,r,: des r;fugiés. 

A. %rdnsports 

40. La Zambie, pays sans littoral, avec un important volume d'importations et 
d'exnortatioiis, est tributaire d'un rcseau de transports en bon état. En 1965, 
lors de la dcclaration illi:c:ile d'independance par le Gouvernement de la Rhodésie 
du Sud, les importations et les exportations zambiennes s'effectuaient presque 
exclusivement par la voie ferrce du sud. Seule une faible partie des échanges 
zambiens i?tait. acheminle vers IJohito (Angola) par la voie fer&e de Renguela. 
Après 1965, avec l'application progressive de sanctions internationales contre le 
régime ill6gal de Hhod6sie du Sud et du fait de la volont du Gouvernement zambien 
de réorienter ncs bchanges vers d'autres pays et d'utiliser d'autres iti&raires 
conformément aux résolutions du Conseil de sécurité, le volume des impcrtations 
et des exportations achemink par route jusquI& Dar es- ',,I‘*. et pal. rail 
jusqu'à Lrl>itc a sensiblement augmenté. En outre, la liaiscn directe route/rail 
par le i102ambiWe a cOmmtx& 5 être davantage utilisée. Malgré les efforts 
déployés, prgs des deux tiers du commerce extérieur de la Zambie s'effectuaient 
encore par la route du sud lorsque la frontiere entre la Zamoie et la Rhodésie du 
Sud a été fermée en 19’73. 

41. La fermeture de la frontière a considérablement perturbé le commerce et le 
développement normaux de la Zambie. De 1973 P la mi-1975, la liaison ferroviaire 
vers Lobito par le Zarre est devenue le principal itinéraire pour l’acheminement 
des importations et des exportations zambiennes. Toutefois, pour acheminer la 
totalité du trafic, il a fallu faire davantage appel aux transports par camions 
qui empruntent un &Seau routier inadéquat vers Dar es-Salam, Mombaza et le 
Mozambique, & un co& supérieur. Lorsque le chemin de fer Tanzanie-Zambie (TAiSRAI 
a été inaugurg en 1975, l*annbc même oil la route Lobito a bté fermée, les 
liaisons routjércs et ferroviaires jusqu'8 Dar sa-Salam sont dcvsnues l'itinarairc 
le plus courant pour les importations et les exportations zambiennes. En 1977, 
pr8s d’un milïion de tonnes de marchandises 6taient acheminées vers Dar c*Salam 
par la TAZADA et plus de 300 000 tonnes étaient transportées par route & 
destination et en provenance de Dar es-Salam. 

42. Néanmoins, pour un certain nombre de raisons, les liaisons jusqu’a Dar c*Salam 
se sont rdvélées insuffisantes pour acheminer le volume total des marchandises. 
La bonne marche du port étant fonction de la régularitb des liaisons routikres 
et ferroviaires, les difficultés d’acheminement des importations et des 
exportations zambiennes ont provoqué l'engorgement du port ce qui, en retour, 
a réduit l’efficacité du système et amené une saturation du port, & tel point 
qu’à la fin de 1978 la Zambie a réouvert la liaison ferroviaire du sud vers les 
ports sud-africains, En 1979, bien que les tonnages acheminés par ia liaison 
route/rail par Dar es-%lam aient St6 plus élcvbs, c'est par cet itin6raire 
qu'ont transité principalement les importations et les exportations zambiennes. 



&jwrun ferroviaire vers 
bbito et le Zaïre 

-te de Der es-Salam 
çkrin de fer vers 
DIP es-sal~ 

lkutedeE(obaza 

hiscmdirecte 
rarte/rail par le 
#m-bique 

Mutedusud 

Divers (y compris les 
&bisons aGiemes) 

Total 

3 Tableau 

Volme total des inportations et des exportations de 1972 ?i 1979 
selon les diffgrents itinhaires utilisés pour les khanges 

2.m 

314 

412 

SE! 

807 

484 

x.3 

46 

1 331 
150 
40 

8 78 
2 111 i 672 

z&&ieurs 

(En milliers de tonnes) 

1974 1975 1976 

947 566 13F 

590 660 571 

115 675 
172 24 34 

135 235 212 

62 61 30 - 
1906 1 661 1 657 
- Z 

xu 

132" 

337 

937 
4 

68 

65 

1 543 

1978 

98" 
226 

913 

2x2 

54= 
305 

451 

104 68 

136 637 

-22 
1 529 
E 

34 

1 549 

3: Ces chifkes repkentent le volume du trafic vers le Zaïre seulement après la k-1975, date G laquelle 
]ra liaison ferroviaire de Benguela vers Lobito a cessé d'être utilisée pour le trafic international. 

kurce : Gouvernement zambien. 

23 cri G-3 * 
%!i "'42 E; x&< wri) s pw 
W 

ID’ 8 
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43. Le tableau 3 indique le volume total du trafic acheminé par les différents 
itinEraircs existants en Zambie au cours des huit dernicren armées. 

44. On notera que la Zambie dispose d'un certain nombre de liaisons pour acheminer 
les importations et ses exportations , parmi lesquelles les liaisons routières 
vers Dar es-Salem, la TAZARA, la liaison directe rcJrltt!/rail par le Mozambique ct 
la liaison ferroviaire du sud. Aucun de ces itinéraires ne fonctionne parfai- 
tement. La route du sud n'a qu'une capacit6 limitfe car, durant toute une partie 
de l'année, les trains n'ont fonctionné que le *jour et seuls des convois dc 
35 wagons ont été autorisés à franchir la frontière chaque jour ùsns chaque sens. 
La TAPIRA :: rencontré degraves problèmes du fait du manque de locomotives et le 
trafic a même Et6 interrompu lor&qu'un 1onC tronçon de la voie a été rendu 
inutilisable pu' les inondations. Les services de transport routier nt disposent 
pas dvun nombre suffisant de véhicules. C!laque branche du rêsenu souffre d'une 
pcnurie de pièces detachées importées et de l'insuffisance de devises étrangères. 

45. La situation a encore empir6 au cours de l'année 19'79 du fait des destructions 
cau&es par les forces du régime illégal de Rhodésie du Sud. En avril, le bac 
de Kazungula a été détruit et les liaisons routières par le Botswana jusqu'ii la 
gare de Francistown ont de ce fait été interrompues, Au même moment, les 
chemins de fer rhodésiens ont interdit le trafic de nuit, réduisant ainsi de 
moiti6 le volume des marchandises acheminées par rail par la route du sud. En 
octobre et novembre, 11 ponts (deux ponts de chemin de fer et neuf ponts routiers) 
ont été détruits en Zambie. On trouvera dans le deuxième rapport intérimaire 
du Comité spécial du Conseil de sécurité créé Pr la résolution 455 (1979) du 
Conseil de sécurité des détails sur la destruction de ces ponts. On peut dire 
que la destruction des ponts de chemin de fer du Chambeshi et du LusenfiJa a 
gravement perturbé le trafic ferroviaire vers Dar ea-Sala& Les ponts routier8 
sur le Chambeshi et le Lusenfwa ont aussi 6té détruits, et lea transports 
routiers ver6 Dar er-Salem ont ktb interrompue. Lee itinkraircs par le Malawi 
et le Mozambique ont bgalwnt btC fermés, Le pont sur le Chongwe et deux autres 
ponte sur le Rufunss ont r8ut6, ce qui a entrafne l'arr?t total du trafic sur 
la route nationale de l'eet. Bien que la voie fer?& du sud ait 6t6 bpargnge, 
trois petite le long do la route do Kafue a Chirundu ont étb bombard& et la 
route Lusaka-Livingstone a ét6 coupée lorsque le pont routier pur le Kaleya a 
6té détruit. 

46. Le Gouvernement zambien a eetim6 que la remise en état et la reconstruction 
des ponts endomma&e s*él&eraient B 18.7 millions de dollars. Dans sa résolution 
455 (1979) du 23 novembre 1979, le Conseil de eécuritb a demandg .& la communautb 
internationale de fournir a la Zambie une aeeietance pour l’aider a reconstruire 
son infrastructure, Le rapport du Comit$ sp&ial du Conseil de eécurit6 cr88 
par la r6solution 455 (1979) du Conseil de sdcurité (S/l3774, du 31 janvier 1980). 
énum8re le8 contributions annoncées 8u titre de l’assistance internationale à 
la Zambie. 

/ . . . 



f. /’ { 5 / pr:3 
S/U934 
Francais 
Annexe 
Fage 35 

47. En outre, le Gouvernement zambien a créé un fonds pour la reconstruction 
des ponts et lance un appel 2 Pa population afin qu'elle verse des dons 5 cette 
fin. Fn rcponse 5 cet appel, le peuple zambien a donné 2.3 millions de kwact,a. 

40. Par consGquent, à llr fin de 1979, le seul. itinéraire praticablc5 pour 
acheminer les im~ortntions et les exportations zambiennes était la voie Terri-e 
du sud par laquelle transitait déjn une part importante des marchandises 5 
destinaiion du Ja!ire et qui ne fonctionne que de jour. Bien que des d&intions 
aient FtC mises en place polir éviter certains des ponts détruits et que des 
méthodes spéciales aient 6té mises au point pour acheminer les marchandises 
en transit, les di:penses encourues ont ét6 bien supbrieures et les tonnages 
nCcessnires n'ont pu être acheminits. I)e ce fait, de grandes quantitcs de 
marchnndiser import6es et export&s sont en souffrance dans les ports. En 
f&rier l980, Plus de 80 000 tonnes d'importations zambiennes étaient bloqu6es 
sur Irs routes passant par le Malawi et le Mozambique et 300 000 tonnes s'6taient 
accur!lulCes en Afrique du Sud, au Botswana et en Rhodésie du Sud. Le cuivre et 
d'autres I.lincrnis destinés 2 l'exportation restaient également entreposes en 
Zambie. Il faudra attendre un certain temps avant de pouvoir augmenter la capacitc 
des iti&raires et réparer les dommages causes. Les transports resteront 
vraisemblablement un des problèmes majeurs auquel le gouvernement aura ?i faire 
face pendant lVannée 1980. Les besoins dans ce domaine sont examinés de fac;on plus 
détaillÉe ci-après. 

B. Besoins alimentaires 

49. En 1976, la Zambie a subvenu à ses propres besoins en maïs et l'nr&c d'aprii-s 
elle a bté en mesure d'exporter du maïs excédentaire vers des pays voisins. 
EII 1978/79, cependant, du fait de la sécheresse et des retards dans les livraisons 
d'engrais, la rkcolte a été extrêmement mauvaise et de grandes quantités de 
mars ont dti &rs importéea afin de répondre aux besoins du pays. Pour 1978/79, 
3,5 millions de sacs seulement ont (-té mis sur le marché (soit 315 000 tonnes 
mstriques), alors qu’en 1977/78, 6,5 millions de sacs de mars (soit 585 000 tonnes) 
avaient été vendus. 

50. Heureusement, les pr$ts et les dons accordés par un certain nombre de pays 
pour l’achat de denrées alimentaires ont permis à la Zambie de compenser en grande 
partie le déficit de sa production. La majeure partie du mafs qui avait fait 
l'objet d’accords négociés au début de 1979 a ét6 livrée B temps. Le mass livré 
était généralement de bonne qualité, sauf un chargement de 2 000 tonnes expédié 
par le Programme alimentaire mondial qui est arrivé en Zsmbie en t&s mauvais état 
du fait d’un entreposage prolongé et défectueux dans le port de Dar es-Sala& 

1. Les stocks de s&s 

51. Le 19 février 1980, le NAMFJOAFID a estimé que les stocks de mars s’élevaient 
à 117 000 tonnes, La consommation mensuelle zsmbienne étant d’environ 54 000 tonnes, 
ces stocks ne permettront de couvrir &Ire plut de deux mois de consofsmation. 
Avant que la nouvelle rholte de 1979/80 puisse &re mise & la disposition 
des consommateurs, c’est-a-dire aux alentours du ler juillet, le gouvernement devra 
importer environ 150 000 t-88 de mah. De telles quaatith pourront &re 
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rapidement livrées, mais il restera à rgeoudre le problème des transports. Le 
financement de tous les achats de ma!is disponible n'est pas assuré et une assistance 
internationale supplémentaire est nécessaire à cet effet. On trouvera au 
tableau 4 ci-epres des estimations concernant la situation dans ce secteur pour 
la période se terminant en juillet 1980. 

2. Production de ma!is : récolte de 1979/80 

52. Au cours de la campagne de 1979/80, les pluies ont 6té abondantes dans tout 
le pays et le gouvernement s'attend a ce que la récolte soit bonne. Néanmoins, au 
d%but de l'année 1980, il n'y a eu que des pluies modérées dans les provinces 
de l'est et du nord et virtuellement aucune précipitation dans le reste du pays. 

53. Selon les prévisions les plus récentes du Ministère de l'agriculture concernant 
la prochaine récolte qui doit débuter en juillet 1980, la production ne d6passera 
peut-être pas 5,5 millions de sacs, soit 495 000 tonnes. Le gouvernement estime 
que le consommation s'élèvera à environ 704 000 tonnes, compte tenu d'une 
augmentation annuelle de la consommation de 7 p* 100 et de 5 pm 100 de pertes lors 
de l'emmagasinage et du transport. Sur la base de ces prévisions, la Zambie devra 
importer environ 209 000 tonnes de mars en 1980. Le volume effectif de la récolte 
dépendra des précipitations en mars et avril. La Mission 8 6t6 inion& que 
le gouvernement communiquerait aux donateurs éventuels des prévisions remises 
à jour. 

3. Meeures m6cialea dans le domaine alimentaire 

54. Ltinsurfi sancc phiodique de la production de de est un sujet de pr6occupation 
pour le gouvernement. Celui-ci enviaage de mettre en place un systhe d’alerte 
prbcoce et un programe de &uritb alimentaire. Ce progrume, 61abor6 par une 
mission conjointe FAO/PAM, prhit la constitution d%ne rbrerva d'au moinr un 
million de I~CI, la construction de silos modernes dam tout le paya et, haut 
dom16 le grave problhe dem tranrportr i&tieurr, w meilleur ryrth de 
livrairon dü mah 

55. En outre, le gouvernement accordera la prioritb aux importations d'engrais 
afin que les agriculteurs reçoivent ces engrais B temp6, ce qui permettra 
d'augmenter la ruperficie cultiv6e. Outre les mesure6 dhrites ci-derrw, le 
gouvernment a annon r6cenment un relhment deu prix b la production afin 
d'inciter len agriculteurrr du secteur de l'agriculture de rubrimtaace & vendre 
leur rnaJir aux offices de cammrcialiration locaux. 

56. Les rhwrver de deviser &rangher fiant extrhment bames, il est 6vident 
que la Zambie a besoin Que la cuamunaut6 internationale lui pr8te une asrirfance 
alimentaire. 

57. En 1979, le ambre de rhgibr a continu6 b augmntor en Zanibia et au dhut 
de 1980, plw de 45 000 r&ugih zimbab&nr, principalement doa iamor et dor 
eflraa, vivaiant d&nr des uampa, En outre, la ZrPrbir offrait cgalemmt l'ami10 
1 dam rbfugih naaibiam St rub-af'rioriru. 

/ 0.e 



Tablesu 4 

Ventes et stocks de mais pour la période se terminant en juillet 1980 

(Rk milliers de tonnes) 

(m@batiaMaal9izlriar198o) 

g&. ~anv.80 Sk -8 A=il Mai A& 79 sept. oct. m. Juin gU&. 

Btmksinitimx 142.8 243.9 286.2 26?,2 252,6 204~8 16~5 106,7 127,O 148.2 106.6 63,4 

~ians 141,2 95,l 23,8 33.8 O,l - - 72,&' 72,cS' - - 150,02/ 

lbt&PutiA 284,O 339,O 310,O 301,O 252,7 206,8 161.5 178,7 199,o 148,2 106,6 213,4 

Wiom 40,l 52,8 42,8 40,4 45,9 45 ¶ 8 54 9 8 51,7 50 41,6 43,2 52,7 

solhalafhde 
k;*ade 243.9 262 9?,2 252,6 206.8 161,5 106,7 a?,0 148,2 106,6 63.4 lGO,? 

L OSYice natiaml de c- ialirdiap des produits agricoles de Zambie. 
161bd&lWt: 

g Wprbroit qulaparti.r de janvier l98Olacons~tion sera de 7 p. 100 supérieure à la con-tien 
uraulle dc l%nnée précédente. 

g ch cœpte qym lea quantitis @ fait l'objet d'accords négociés cc 1979 seront lides. 

r/ Dw quaatit68 de mah seront mM&es aux producteurs zambiens lors de la nouvelle récolte. 
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58. A la mite du cessez-le-feu intervenu en Rhoddsie du Sud, uuc grande opkration 
de rapatriement a gt6 entamge en coop6ration avec le Haut Commissaire des 
Nations Unies pour les r6fugibs (IER). Conform&ent aux procédures fixges dans 
llAccord QC Lancaster Howe, 4 292 r6fugi6s zimbabwéens ont kt6 rapatriée 
au cours d'une première phase, qui s'est termi& le 24 Iévrier. Il semble qu'un 
certain nanbre de &f'ugigs soient rentr&s dans leur paya par leurs ropres 
moyens. Lors de la visite de la Mission, CD tivrier 1980, environ e S 000 réfugiés 
vivaient encore dans des campe en attendant d'8tre rapatriés. La deuxième phase 
du prograanne de rapatriement devait débuter en mars. Un prograszne de 
réinstallation et de relSvemeat sera nécessaire et il faudra construire de 
nouvelles écoles et de nouveaux centres de consultations pour les réfugiés 
rapatriés. 

59. La plupart des r&kgiés zimbab&ens devraient &re rapatriée dans un avenir 
proche, maie certains resteront en Zambie pour des raisons de santé eu d'études. 
Par conséquent, une assistance internationale serait encore nécessaire pour 
ces réfugiés zimbabwéens ainsi que pour les réfugiés namibiens et sud-africains. 

/ l eo 
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V. BESOINS EN MATIERE DE RECCNSTRUCTION ET DE RELEVEMENT 

60. L'indépendance du Zimbabwe et le rétablissement de relations normales dans la 
région ouvrent de nouvelles perspectives à la Zambie pour la mise en oeuvre d'un 
programme normal de développement. Depuis bientôt 15 ans, c'est-a-dire le moment 
où la Rhodésie du Sud a illégalement proclamé son indépendance en 1965, le 
développement économique de la Zambie a été Itravement perturbé. En outre, le pays 
a subi des pertes énormes du fait de l'application des sactions économiques 
décrétées par l'Organisation des Bations Unies et de graves dommages à la suite des 
attaques lanc6es par les forces armées du régime illégal. La Zambie devra mettre 
en oeuvre d'importants programmes de reconstruction et de rel$vement pour tirer 
parti des nouvelles circonstances et compenser les pertes subies au cours des 
dernières années. Un montant total de 295 millions de kwacha sera nécessaire 3 
cet effet. Les principaux besoins en matibre de reconstruction et de relèvement se 
font sentir dans le domaine des transports, des communications et de la recons- 
truction et du relèvement dans les régions frontalières. 

A. Transports 

61. Le secteur des transports constitue le domaine 03 une assistance pour la 
reconstruction est la plus urgente. Avant 1965, la Rhodésie du Sud était un des 
principaux partenaires commerciaux de la Zambie. Avec 1’ établissement de relations 
normales avec le Zimbabwe, on prévoit une augmentation importante du volume de 
marchandises et du nombre de passagers transportés. Cette augmentation exigera 
une amélioration et une expansion importantes de tout le réseau des transports de 
la Zambie. 

1. Chemins de fer 

62. Il y a, en Zsmbie, deux réacaux de chemins de fer qui fonctionnent et sont 
administrh 86psF6mcnt. La Zsnbia Railways relie la frontibrc m&idionale a la 
frontik avec le Zah ct dcsscrt égalcmcnt la rggion cuprif&e. La Tanzania/Zsmbia 
Railwsys (TAZARA) a une oorrcspondance avec la Zs&ia Railways a Kapiri Mposhi et va 
jusqu'au Port de Dar es-Salam, cn RgpubliqucUnic de Tanzanie. 

a) Zsmbia Railwsys 

63. Ces dernidrcs années, le transport de marchandises sur les lignes de la Z-bis 
Railwsys a atteint, en moyenne, prbs de 5 millions de tonnes par an et s’est &parti 
de la manière suivante : 3 millions de tonnes pour le transport dc wchandiscs au 
nfveau local, 1.4 million de tonnes m les etxporfatioas et les imporfaticms et 
0,6 million de tonnes Pour les marchandises en transit ÈJ destination du Za%re. 
Plua de 50 p. 100 du transport de marchandises au niveau local et presque tout le 
transport de marchandises destin& ?î l’exportation portent sur des produits 
dgcoulant de l'extraction et du raffinage du cuivre. 

64. La Zsmbia Railways dispose de 64 locomotives ct de 12 locotraotcurs, qui 
fonationaetnt ggalamsnt sur les voies principalas. En outre, elle a loub 10 loco- 
motiver pour effratuar les manoeuvres et six locanrotives pour la traction sur les 

/ l . . 
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voies principales. En moyenne, 48 locomotivea seulement, soit 6.3 u. 10i! du ptirc 
total, sont cn état de marc'e, étant donné qu'un certain nombre de locomotives ont 
CtC endorrmirr&s et qu'il existe une pénurie chronique de piGces de rechunr:e, qui 
doivent être importées. En plus des locomotives susmcntionnbes, la Zambia Railways 
dispose de 15 locotracteurs diesel-hydrauliques de faible puissance destin& aux 
manoeuvres sur les voies de service et à l'entretien des voies, mais, pour le 
moment, seulement deux de ces locotracteurs sont en Ctat de marche. 

C’ )>. La Zambia Railways dispose de 8 000 wagons, dont 2 000 qui appartiennent '1 
des ir?thet, A * etrangers. A l'exception de 100 wagons qui ont 6t6 gravement endommagik 
lors de deraillements et de 150 wagons qui ne sont pas en bat de marche et pour 
lesquels on a besoin de pièces de rechange, la plupart des wagons sont en bon 6tat. 
En plus, 500 wagons ont été bloqués en Angola lorsque la fronti&e entre l'Angola 
et le Zaïre a été fermée en 1975. Ces wagons sont maintenant renvoybs en Yambie, 
mais nombre d'entre eux devront subir des réparations importantes avant d'être 
remis en service. 

66. Pour le transport de passagers, la Zambia Railways a mis en service 93 voitures 
et 17 automotrices, dont la plupart n'ont 6té achet, es que récemment. 

67. Il sera nécessaire d'apporter des améliorations importantes au fonctionnement 
du réseau afin de pouvoir faire face au trafic prévu. Aprèe deux années de 
négociations, la Zambie a maintenant conclu un accord concernant un projet de grande 
envergure visant à améliorer son réseau ferroviaire. On prévoit que le coût total 
du projet s'élbvera gt 144,6 millions de kwacha. Le projet sera financé par un 
consortium créé par la Banque mondiale, qui fournit la plus grande partie des prêts 
nécessaires. Le projet prévoit les éléments suivants : 

a) Remplacement de 112 kilomètres de voies ferrées; 

b) Amélioration du syetbme de télgcommunications; 

cl Achat de 40 locomotives et de 1000 wbgons, avec pièces de rechange; 

d) A&ioration der atelier6 d'entretien; 

e) Services consultatifs en matière de gestion aux niveaux sup&rieur et moyen 
et formation $ tous les niveaux afin de réduire la d6pendance de la Zambia Railways 
vis-h-vie des cadres et du personnel technique expatriés. 

68. Malgré 1’8ssistance fournie dans le cadre de ce projet financé p8r la Brrnque 
mondiale, la Z8mbi8 R8iJwsys aura besoin des locomotives et des wagons supplé- 
mentaires suivants pour faire face à l’augmentation du trafic ferroviaire : 
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coat 

(En milliers de kwachas) 

Locomotives 

12 locomotives, avec pièces de rechange . . . . . . . . . . . . . 

Ateliers de réparation pour les locomotives 
et les wagonri 

12 000 

Rénovation et amélioration des ateliers de 
réparation pour les locqmotives, les voitures 
ct les wagons de Livingstone ,.........,...,..,...... 

Parc de wajions 

1 000 

Achat de 300 wagons plats pour le transport de 
conteneurs ..,,..*,..,.,...,.,................~...... 

Achat de 800 wagons-tombereaux . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

Achat de 42 voitures pour le transport des passagers 

4 000 

732 000 

14 700 

63 700 

Tanzania/Zambia Railways 

Tanzania/Zambia Railwsye appartient conjointement au Gouvernement zambien 
et au Gouvernement de la RQpublique-Unie de Tanzanie. L+e deeau ferroviaire a une 
longueur de 1 860 kiloa&tres, dont 880 kilomètres sur le territoire zambien. Le 
réseau a commencé a fonctionner en octobre 1975; la construction des voies et 
l’achat du mat6riel ont été financés par un prat fourni par la R6publique populaire 
de Chine. 

70. La Tansanir/Zœubir Railwayr a un parc de 85 locomotiver et de 1 818 wagona. 
Le voluw du trafic a diminu6 au mure der deux dernibrer aan& et l rt resta 
nettement infgrieur aux objectifm prhar en rairon de cmtainr problher de fonction- 
nement des locomotives, de La difficuJ.t# d’assurer un entretien adgquat des 
vghiculer et de se procurer des piécer de rechange suffisanteu, auxquelr ae sont 
ajoutée les glissements de terrain qui ont lieu aprbo de fortes pluies dans une 
r6gion 03 le sol est de composition volcanique, entre Mlimba et Mukumbako. A la 
fin de 1979 et au dbbut de 1980, le volume du trafic a encore diminua a cause de 
la destruction de ponta portant der voies ferrbes, 

71. Leo stati ti s que8 contenues dano le tableau 5 illuetrenc le fonctionnement de 
la compagnie ferroviaire au cours der dernisres années. 
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Tableau 5 

Fonctionnement de la Tanzania/'i&bin Railways, 1976-1979 
(En milliers de tonnes) 

1976/1977 1977/1978 wi8 / 1979 lgwll98~ 

Capacité de transport du réseau 
gerroviaire 

Objectifs fixés 

Volume effectivement transporté 

Déficit par rapport aux objectifs 
fix6s 

2OCO 2000 2 000 2 000 

1400 1600 1400 1 060 

1 135 1 273 756 n.c. 

29% 21% 46% n.c. 

72. Le manque de puissance motrice et la lenteur de rotation dee wagons sont les 
principales raisons du mauvais fonctionnement de la Tanzania Zambia Railwsys. Sur 
un parc de 85 locomotives, 34 locomotives seulemer' sont en ktat de marche. Le 
manque de devises pour l'achat de pièces de reche ge, les pannes fréquentes des 
locomotives et la p6nurie de mein-d'oeuvre quali Léa pour l'entretien et la 
conduite des locomotives ont contribu à ce manque de 'puissance motrice. 

73. Récemment, g&e a une aide financière de la République iédérale d'Allemagne, 
des arrangements ont 6t6 pris afin de placer, à titre expérimental, de nouveaux 
moteurs sur qustre locomotives. Si le projet réussit, on prévoit de changer les 
moteurs de 40 locomotives diesel-hydrauliques. Cette op&ation prendra beaucoup de 
temps et il sera donc nécessaire d’accrobre la puisssnce motrice en achetant de 
novvelles locoxxtives. 

74. La temps de rotation des -ns entre Dsr es-Balam et Kapiti Mposhi a, dans 
un premiertenps, 6tb évalué bl0 jours et, au cours des prsmiarer a&es,los tss@s 
dc wtation restaient assez proches de cet objectif. Le tops de rotation s'est 
cepndant allo& au coum des deux der&res ann6em et l atteint, on -enno, 
24,4 jours en 19'79, alms qu'il n'aait QUO de 11.4 jours en 1977. Il s'agit 18 
d'un des principaux 616ments qui ont contribué & ri6duire le tonn~e total transpmtb 
par la Taazania/Zszkia Railweys. 

75. Les investissements suivsnts sont B6CeSSShS8 afin de permettre a la 
Tauzsnia/Zmabia Railwclys de transporter un million de tomes par an dans chaque 
direction, ce qui, selon certaines kmluations, correspond a sa capacité de 
traasport : 

/ . . . 
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coGt 

(En milliers de kuachas) 

Voie ferrée 

Etude deo causes des glissements de terrain qui 
ont endonm& la vOrc sur la section comprise 
entre Mlimba et Makumbako . . . . . . . . . . ..*............. 1500 

Locomotives 

Placement de nouveaux moteurs sur 40 locomotives . . . 

25 nouvelles locomotives diesel-hydrauliques d'une 
puissance de 2 000 chevaux ..L,.,.,................. 

Parc de wwons 

a 207 

14 000 

Achat de 120 nouveaux wagons . . . . . . ..*.............. 

Matériel et machines 

1 bourroir . . . . . . . . . . . . . . . . . ..*..................... 

3 grues pour chemins de fer . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

ltour pourtraindt roues . . . . . . . . . . . . . . . . . . ...*... 

5 346 

286 

643 

76 

30 058 

2. Trwrwrtr routier8 

76. h parc automobile ae la zambio r'Cl8ve au totrl 8 160 coo v&iculu, dont 
environ 18 000 camionm d romt utilirh paur 10 transport dem WChndi8e8. 
Emhon 40 p. 100 de8 cœmioar aont utilirbr par Contra& Ifau4p, uno filiale de la 
BoaiM natioule de8 trauportr qui appartient u oouverneunt erllbien,atparla 
~ia-Tumadr Rua servieu, qui appeient conjointrrrnt au -a8ont uabien 
et wOawern8unt dola RCpublique-UniadeTautanh. Contraet Gaulage aosurele~ 
tr8Zl8pOX't8 routier8 Ver# le Mozmbique et 8W 1e8 route8 du 8Ud et la Zambin- 
TancsaiaRo8dhrviCr8 U8ur.188 trmrpartr 2WUtiW8W8 Dar e8-8ti8& h 

hited ha Compmy, une autre filiale de la So&t6 nationale de8 tfan8port8, 8c 
charge du tr8.n8pX& d88 pa88agrrr pu bu8 et de8 t8xi8. La demande de tran8port8 
l'OUtiW8 devrait er 

XE 
l veo le retour de conditicm xmmale8 de circulation et 

de voyage dana la Do plur, en attendant qpe 10 r68uu f-aire roit 
dliOr& on vtiit &le8 trNW-8 roUtiW8 8-t Utili868 intm86llMNIt O&r8 
la Zambie et le Zimbabwe pour l~importrtion de na.%~, d'8ngd8 8t d'wtre8 facteur8 
de production errentielr. 



traaqmrber par 1s route un voluma important d'importntiona et d'exportations. 
A ce jour, le fonctionnement de la Zambia-Tuwmia Road Services a 6t6 entravé par 
l'imuffiranco du parc autcmobile et le muuvair entretien des dhicules. Afin de 
moderniser son psrc automobile et de faire face au trafic routier supplémentaire 
dQ au mauvais fonctionnement de la Tanzania-Zambia Railways, la Zembia-Tanzania 
Road Services a entrepria un prograame d'achat de nouveaux v6hicules et d'amglio- 
ration dea ateliers de rkparation ÈI Kitwe et B Dar ce-Salam. 

78. Le tableau 6 ci-desroue concerne le parc automobile de la Zcmbia-Tanzania Road 
Servicea, le volume des tramporte routiers au court des dernières ann&s ainsi que 
lee perupectivee dans un avenir proche. 

Tableau 6 

1978/1979 ~79/198o 198ol1981 

Parc automobile (en unités) 

Véhiculer 
V&iculer ~uppl&nentairer 

Total 

V6hiculer devant btre remplac6s 
Solde 

Vhhiculem l ffecti~amnt dirpolriblea 

478 475 50 

236 se 22 
714 573 575 

416 372 375 

ddXt8d 
mptntiama l81 l82 

4=-i- d? 167 169 

79. On peut cœwtnter, dauo 18 taleeu 6, qw ln Zaabia-Tansdr Road Sorvion n'a 
prhQU'unemode8te 8u$mentatiaadut~otruIaportg. Toutefoir,&rrrt~ que 
IA cvitC d8 dirrrr r6rrœ1~ farovinirea a bairu&, os eatim rrrintenant qu'il 
f~afr~~CQUto\UI~l01pl~~d'~ioLUrfd'~ 
tatiom, au ~0inm paubat le8 deux proohdwr 8nnh. 
r-r iqxwtaktr dum ln win- 

Cola ad-a am innntir- 
n Road aervioee, 8ooi6tb qui, de toute 

fwarr,dwait 8trembrddepcmr faire faoe eu trafic mrmalmeatprh. 

80.0. yrame d~imertirremmt dana la Zambia-Tanmnia Road Servicer ert le 
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CO& 

(En milliera de kwachas) 

Remplacement des camions et des remorques 

Achat de 75 camions . ..*...*............................ 3 450 

Achat de 20 remorques . . . . . . . . . ..*..........**..**...... 440 

Amélioration des ateliers &z réparation à 

Kitwt . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 50 

Dar te-Salam . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 50 

Total prtrtiel 3 990 

b) Contract HaulaRe Ltd. 

81. Contract étiage a joué un rôle important lorsqu'il a fallu, dans un premier 
temps, d6vier les importations et les exportations zambiennes vers Dar es-Salem 
mais, ces dtrnibres ann$es, elle a principabment aesuré les transports routiers 
vtrs ler ports du Mozambique. Toutefois, elle a également été utilisée pour des 
op&ationm d'urgtnct, lorclqut les ponts routiers et les ponts de chtmia de fer 
a~ah.rt 6tb détruits b la fin de 1979, La eoci6té a bté créée pmr faire face h une 
situation dkrgtncr tt, depuis 1s début de ats activit&, tilt s'est hturtge & des 
pProbl&tr due au maaqut de normalisation, h l*utiliaation de v6hiculer inappropri& 
et i 19inauffirance dta ins$allations d'entretien et de r6paration. Au cours der 
trois dorni~rer tndea, lt meqyt de pibctrr dt rtcbange a rbrieumment tntravb le 
fonatiomammtduparcdecœnions. b roci6té dirport maintenaut de qutlque 
400 v&ieules on état do marcho, dont 104 camiona-citernes. Le nanbre total dtr 
ouiam ot daa adosu-citerner s'blk a p&r dt 700 unit6r. 

82. Cestract Haulago a bt6 chargée do #*occuper du trumport des marchandires 
dumd,enparticuliardum& ut der engrair venantdeLionr Denet de 

En 1979, Contract lhulage a transporté 343 000 tomtr de marchandisea et 
l'on &-voit qu'elle en transportma p&r du double en 1980. La RI$ubliqut ftikalt 
dSAIIoaagna fournit uno rrsrirtance technique pour le fonctionnemeut des attlierr de 
rbpuatioa8tunatcord a&tb conclu tnvut demtttre tn otuvrtuDprogrmutvirant 
afOXWd6UHkiCi~. 

83. kr fonda suppl6nmtaîrer suivaatr sont nbcesrairer pour proccdtr it la moder- 
niration de Contract Wuhge : 

/ CII 
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Engins de traction 

Achat de 18~ véhicules (235 CV) . . . . . . . . . . . . . . . . . . ...*. 10 800 

Achat de 50 poids lourds (320 CV) . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3 500 

Remorques 

210 remorques à flancs amovibles, avec barre de 
traction . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ..*................. 

70 semi-remorques-citernes, avec barre de traction . . . . 

g& 
(En milliers de kwactiun) 

7 350 

4 200 

Total partiel 25 850 

C) ynited Bue Company of Zambie 

84. La United Bus Compsny assure pres de la moitié du transport de passagers en 
Zambie. Le manque d'ateliers de réparation, la pénurie de main-d'oeuvre qualifiée 
et la rareté des piéces de rechme essentielles entravent le bon fonctionnement 
des transports par autobus. La sociétb doit acheter de nouveaux autocars et 
améliorer ses ateliers de r6paration dans divers centres du pays afin de faire face 
au trafic pr&u. L'assistance nécessaire B cet effet est la suivante : 

CO& 

(En millierr de kwachas) 

Autocara 
Achat de 10 autocerr . . . . . . ..~.........~......~.....~.. 960 

Ateliar de rbaratiîm 
Création de nouveaux ateliers de r6paration et 

renforcement der atelierr exirtanta . . . . . . . . . . . . . . . . . 

Total psrtiel 

2 735 

3 695 

3. Tranrmwtr abiens 

85. La Zambia Airwayr a Et6 cr66e 011 1967, b la suite de la dissolution de la 
Central African Airwwr. Au d’ut, pu muitc du manque d'aviom, de matkiel et 
de main-d*oeuvre, la Zanbia Air~~s n'a pu organirer aucun vol r6gional ou inter- 
national. CO Il'.& qu'qllrar q$ae la gouvan8Hont eut rhliré de. invortirQalmtr 
nudIs que la &mbia Airtmym a bt6 b n&no d~ergutimr dos voir rtidonaux et 
internationaux &uliarr, 

t . . . 
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86. La Zsmbia Aixwaye dispose des avions suivants : 

4 Hawktr Siddtley pour lea vols régionaux; 

1 Boeing 737 pour les vols régionaux; 

4 Boeing 707, dont 2 sont utili&s pour le transport de marchandises et 
2 pour le transport de passagers & destination de l'Europe. 

En raison de l'augmentation du prix du combustible, la Zsmbia Airways a dei 
interrompre un certain nombre de vols peu rentables $ destination de Chypre, de la 
Yougoslavie et du Mozambique. Les vols 8 destination de Salisbury, qui étaient 
asstzfr6quents avant que la Rhodésie du Sud ne proclame unilatéralement son 
indépendance, ont maintenant repris. 

87. On estime qu'il est essentiel de rfalietr un certain nombre d'invtstisstmtnts 
massifs afin d'assurer le bon fonctionnement de la compagnie aérienne. En outre, 
cette compagnie a besoin du matériel suivant afin de faire face à l'augmentation 
du trafic aérien en Afrique australe, de se préparer à des réglementations plus 
strictes concernant le contrôle du bruit sur les lignes intercontinentales et de 
pouvoir faire face à la concurrence croissante d'autrts compagnies aériennes : 

coût 

(En milliers de kwachas) 

AV! .)ns 

Achat d'un avion de grande capacité . . . . ..*............. 

Achat d’un BOeiAg 737 . . . . . . . . . . . . . . . . ..*............... 
Achat de 12 evicms de faible capacitb (20 passagers) 

pour ler limer int6rieures . . . . . . ..#................. 

68 200 
10 100 

14 400 

~Que 
Infrutzucturo tochniqua,inrtallrtianr 8u rolet 

formation de perronnel ,..,.........*................. 47 500 

Total partiel 140 200 

88. En rbswbé, pour le seul secteur des transports, l'aosirtrnce mg&mWir8 
requise s'blhre i3 267 493 000 kwachas. 

B. Tbl6ccmmunicrtionr 

89. Avec le r&ablirrement de relations normalen, il errt nécessaire de cr6er des 
eervicer moAerner de tblbaeartion entre le Zimb&ue et U Mie. 

90. Ler rerviaea de t616aamtun%a~ticm qui existent a l'heure autuelle m ment 
&ponAre a la AemnAe. Ilm ranteenubr b Irfoir #r&e bderporter ifilr Ae 
terre, b Are liai~onr h hyperfrbqusncer et à Aor rtatianr tarriean@a do 

! / l ,* 



télbcommmicatione par satellite. Les systèmes de télécommunication existants ont 
en outre 3% endommagés par les bombardements et les raids. 

91. Un nouveau système doit être mis en place pour faire face Fi l’aCCrOiSSeIM?rJt du 
trafic qui est attendu avec le Zimbabwe. 

(En milliers de J:w~i(:tIf~: ) 

a) Besoins en matière de télécommunication pour 
le trafic avec le Zimbabwe 

il 

ii) 

iii) 

iv) 

4 

Liaison HF via Chirundu 

L'actuelle voie d'acheminement sur fils 
aériens est très longue et vuln&able à la 
foudre, aux dégâts matériels et aux 
parasites. La Zambie devrait être reliée 
au Zimbabwe par un système de transmission 
à large bande dont le point terminal serait 
Livingstone. L'installation devrait durer 
environ 36 mois . . . . . . . ..".................. 

_L:sieon UHF : Siavowa à Karoi via Kariba 

Fourniture d'une eoixantaine de voies de 
Siavonga B Luseka via la liaison 
Siavonga-Kariba-Karoi ,..................... 

Moderniration do la cawcitb actuelle de 
commutation t616vhoniaue 

Pour pmrvoir a l*wgwntation pr6vue du 
trafic entre le8 deux payr . . . . . . . . . . ...*... 

Extenrion dur rervices t6lex 

Pour faire face b l'augmentation de la 
demande l . . . ..*...*................*........ 

Liairon & kmerfrbaueacer 

Une liairon a hyperfrbquwict8 a 120 voies 
devrait bfre 6tablie ainsi qu'une station de 
rbphurr a Katombola pr&~ de Livin@one 
fmrzara par ailleurs une liaiaon avec 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . ..*.*....*.**e 

Total partiel 

400 

200 

200 

60 

150 

1 010 
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COh 

(En milliers de kwachas) 

b) Besoins en matière de télécommunication pour le 
trafic avec le Mozambique 

i) Liaisons UHF 

Pour restaurer les communications avec le 
Mozambique, il faudra établir une liaison 
UHF avec la région de Kaleto-Tefe, qui 
dispose d'installations de tête de ligne 
et par laquelle devrait R l'avenir passer 
un volume important dea exportations et 
des importations zambienne8 . . . . . . . ..a........ 

ii) Liaisons à hyperfréquences 

Une liaieon à hyperfréquences L 120 voiea est 
actuellement en cours d'installation entre 
Lusaka et Chipata. Il faut établir une 
dérivation pour assurer la liaison avec le 
Mozambique . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

cl Amélioration des télécommunications avec 1'Anuola 
Une liaison UHF $ 120 voies est envisagée entre 
Kalabo et l'ADgo . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

2CO 

150 

300 

d) Modernisation der voiee d'acheminement 
internationales 

Pour faciliter les tbl&xmmunicationa pu rrtellite 
permettant d'utilirer ler voie8 d~roheminemmt 
internationalor, la ZIpDbie Uoit dbtrelopper ma 
station terrienne . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 50 

Total partiel 700 

92. En rémum6, la modernisation dea télbcomunicatiom qui permettre d'imtaurer 
der,relatione normalea dam la r6gion nkesritera un invertirremmt total de 
1 710 OOC Icrrachas. 

c. Relèvement de l'amiculture et autre8 
Jm.ietr dam Ier &RiON -ht 

93. Au wuru drr rapt deraihea audea, le d6veloppmmt apicole do la -Se a 
&é coatracarr6 par 10s probl&uer de tranqxwt, ler attaquer U&S ti l'inrkarit6 
danrlor r6gion8 fmntalik8. Cor frcteurm, e&ut6r Qu difficult6r ck 01 
cialir&tion et br &ir*ibutioxl~ oat eatrrsa6 UM dimiautioa 40 k produotion 
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agricole dans lee secteurs commercial et traditionnel. Les relation6 avec le 
Zimbabwe redevenant normalea, il est maintenant possible de r&m&ager l'agri- 
culture et les pêches dans les régions frontalière6 et d’exécuter des projets de 
déreloppement qui avaient, dQ être retardés en raison des hostilités. Les habitant6 
ayant dû être transférés dan6 des régions plus sûres & la suite des attaques 
continuelles, les communautés ont été s&ieusement disloqukes et il est nécessaire 
de rétablir des conditions économiques et sociales plus normales. Le6 plans 
d'aménagement des eaux et de lutte contre les maladies du bétail ont également i!tB 
perturbés. En outre, les bâtiments et l'infrastructure des réqions frontalières 
ont subi d'importanto dommages dont l'&aluation précise demandera un certain 
temps Car, en certains endroits, les mines terrestres n'ont pas été désamorcées et 
l'on signale que des accidents continueilt 5 se produire. 

1. Projets d'am&aEement hydraulique 

94. Les quatre6 projet6 suivants d'eménagement hydraulique qui sont partiellement 
financés à concurrence de 23,7 millions de kwachas or't ztc soit ajox-nCs soit 
perturb86. 

a) Projet hydroRraphique - Kariba North. district de Gwembe 

Un projet prévoyant la construction d'un certain n~bre de barrages dans 
la région a ét6 approuvé et son financement est entièrement pris en charge 
par les Pays-Bas. En raison de l'insécurité, le projet a dû être suspendu. 
Le gOUVern~ent souhaite le relancer dè6 que possible et estime son coût 
a 5,7 millions de kwachas; 

b) Pro.iet d'amrovirrionneznent en em - district de Luenuue 

De8 praporitiona en vue de la modernisation et du r&&mgement de 
l~approvirionnement en eau dama le dirtrict de Luangm ont 6tb formuléee 
en vue d'obtenir une amistance de la Comunautb bconomique eurofienne 
(CEE). Avant la conclusion de l'Accord, le dirtrict a 6tb l ttaqu6 par ler 
forcer rebeller, ce qui a rendu imporrible ltexbcution du projet. Son 
relsncement exigerait 400 000 kwachas environ; 

cl Pro.iet d'amrovirionnanent en eau - réaion de Cbirundu 

En rairon de l'in&urité, il n'a pas été possible d’exécuter ce projet 
bien que oon descriptif ait &é Ctebli en vue der n6gocirtiona avec la CEE. 
k gouvsrnemmnt rouhaite maintenu& relenccrr ce projet dont le codt sera 
de 6~ @JO kwachas. 

d) P~OEMIM d~ammvieiommment en eau - district de Sesheke 

Un accord d~awiatance technique conclu avec 1’Orgenieme norv?@en de 
d6v.l 

T- 
nt international (BORAD) prbvayait le rbslir&ion d’un prograume 

intan f drnr 10 district de Semheke, Le projet 8 db 8tre arr&té en 
rairon der rddr aontinuelr des forcer rebeller. Le oabt de 60~1 ex6cution 
l rt emtim6 1 17 milliona de kwachas. 

f . . . 
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2. Projets de lutte contre las maladies du bktail 

95. Dans le passé, les méthodes de lutte contre les maladies du bétail utilisées 
en Zambie étaient extr&nement perfectionnées mais, a l'heure actuelle, la situation 
est alarmante. La lutte contre les maladies a été interrompue dans les régions 
frontalières avec le Zimbabwe, le Botswana et 1' lgola. Au début de juin 1979, une 
Epidémie de fi&re aphteuse s'est déclarée sur les bords du Zambèze. Des mesures 
curatives n'ont pu être appliquées et le lait ainsi que le bétail infectés ont di? 
être détruits. Un projet de construction d'un cordon sanitaire en Zambie pour 
protéger le bétail des maladies contagieuses dans la région frontalière de l'Angola 
a également été mis sur pied, Avec l'aggravation de l'insécurité, il n'a pas été 
possible de superviser le personnel engagé au titre du projet, et celui-ci a dû 
être abandonné. Il est difficile d'évaluer la mesure dans laquelle la pleuro- 
pneumonie bovine s'est de nouveau manifestée en Zambie et menace la production 
animale zambienn?. Avec le rgtablissement de relations normales dans la région, 
le Gouvernement zambien souhaite vivement obtenir une aide internationale pour 
procéder à une évaluation d'ensemble de la situation sanitaire du bétail. 

96. Il a toutefois été possible de désigner un csrtain nombre de projets qui peuvent 
être immédiatement exécutés. L'épid6mie de fièvre aphteuse le long du Zambèze, 
qui continue b slétendre, doit être rapidement enreyée. Du personnel est nécessaire 
à divers niveaux pour exsminer les animaux et établir des barrages sur les routes. 
Il faut en outre trois fonctionnaires pour superviser les barrages et vacciner les 
animaux dans la région. Il faut au moins 100 OOC doses de vaccin antiaphttux ainsi 
que des seringues automatiques et du carbonate de soude. Cinq véhicules land rover 
seront nécessaires pou la campagne de vaccination- 
devrait se monter à 111 000 kwachas. 

Lt coût total de cette campagne 

g-7. par euutura, 78 ooo animaux 
de Livingstont il Stshtkt. 

damaient atrt vatcinbr dam la rbgion qui s'bttnd 
Lt c& du vaccin rtra de 100 000 kwachas. Lt codt total 

des projttr de lutte contre lto maladitr du b&til art de 210 905 kwachas, 

3. Autres nrojttr w 

98. L'tx&ution de deux importmtr projeta de la région de Chirundu-Kariba a été 
ptrturbbt et ltr bcnnbardtmtntr dtt forcer rebeller ont tnkmtmagb dtr bbtimtntt, 
des barrages, des ctnauac, des panptr b eau et des machinet. Certains b&imtnte ont 
dd $tre abandon&, d'oiI une d&briorstion par le8 termiter et une dggradation 
gbnbralt. 

99. Une atristtnct financibrt d'un montant de 295 OOC kwachas tnv:ron doit être 
apportée d'urgence pour dtux projets : 

a) Institut dt formation Nicole du Zrrmbkze 

Lt gtuvtrntmtnt l rtimt quo 250 000 kwachsr sont immédiattment nbctseairtr 
pour rbputr ltr b8timtntt, ramplrcor 10 mobilier tt ptawttrt b ctt 
institut de formation agricole de fonctionner & nouveau; 
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b) Projet bananier de Chirundu 

Le projet bananier a gravement souffert des attaques. Il faut acqugrir 
une nouvelle pompe $ eau et remplacer un bateau ii moteur qui permet 
d'accÉder aux campa le long du Zamb~ze. Quarante-cinq mille kwachae eont 
nécessaires pour remettre le projet sur pied. 

4. Rgparation et remplacement de bâtiments et de matériel 

100. Le gouvernement a présenté & la Mission une liete de b'ltiments, de vbhiculee 
et d'autres matériels qui ont i%é endommagée ainsi qu'une eetimation du co& de leur 
réparation ou de leur remplacement. Le gouvernement demande en particulier d'urgence 
200 détecteurs de mines à main et 20 détecteurs de mines mécaniques pour dgterminer 
l'emplacement des mines qui sont encore enterrées .eous les routes, dans les champs 
et les fossés et pour les neutraliser. 

101. Le coCit de le rkparation et du remplacement des bâtiments et du matgriel 
le8 plus important8 eet estimé comme suit : 

cc& 

(En kwachae) 

RemiBe en état deB b&timente de la police et du service de 
l'ixmigration au poste frontière de Chirundu . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 6CO CO0 

Rgparetion du poste de douane de Chirundu . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 250 000 

R6paration des bêtiments de la police et du service de 
l'imigretion a Kamaguls . . ..*....*.........*................... 700 ooo 

R*ation dem porter de douane de Kamngula et de Katima Mulilo . . 75 ooo 
Remplamwnt dom vedettes rapides dea l rvicem de police et 

d'huigratioa . . . . . . . . . . . ..~~.b..............~................... l23ooo 
Rgaplacement do cinq vbhiculer de patrouille fMntalibre . . . . . . . . . . 35 om 
T616phone. blectricit6, eau, t~lbcommunications et barribrea aux 

poster de douane . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ..*..............*........... 94 ooo 

Total partiel 18?? 000 

102. En r6sua6, le rel&mment des rggions frontali&er gravement touchk dmuendePa 
dem l*im&diat l'exbcution des projetr suivants : 

cabt 
(En Wachas) 

1, Projets d'mememt hydrmlique l .~......,..~..........~.bb. 237OOooO 
2. Projeta de lutte contre Ier maladior du b6tail LIo~o~.~o~~~~~o 210 905 
3. Autror projeta rgrfooler bb.,b..*..............*.*..~~..b.**~* 195m 
4, Rmpluamt rt d&mr&tioR ,b..bbbbb.b...b*b**b*bbbbbbe*ebb~bb JD 877 ooo 

Total 26 
t 
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D. Autres projets de relkvement et de mime en valeur 

103. TLa mise en valeur de 18 région frontikre avec le Zimbabwe a 6t6 ngglig6e 
pendant un certain nombre d'ann6ee par suite des hostilit&. Maintenant que la 
situation a chang6, le Gouvernement zambien souhaite vivement exploiter le potentiel 
touristique offert par le Sambhze sur toute sa longueur. Il a defini à cette fin 
un certain nombre de projets, mais le coût n'en est pas encore connu. 

104. Une étude doit être entreprise au sujet de la création d'hôtelleries, de 
l*ar.&lioration du réseau routier et de la construction d'un a&=odrome, afin de 
développer l'industrie touristique dans la région du 1~ Xariba. En outre le 
gouvernement souhaite relancer les pêcheries du lac non seulement pour fournir du 
poisson aux hôtels de tourisme mais aussi pour nourrir la population locale et 
créer des emplois. Par Glleurs, le gouvernement souhaite étudier l'éventualité 
d'aménager des îlea du lac Kariba pour en faire des lieux de tourisme et de loisir. 
Le réseau routier actuel devra être sensiblement modernisé si l'on veut développer 
le tourisme dans les régions frontali8res. Cette modernisation sera egalement 
nécessaire compte tenu de l'accroissement de la production de coton dans la région. 

105. La mise en valeur d'une autre grande région touristique - Luangwa - a été 
retardée en raison des hostilités. Le gouvernement souhaite cxsminer le possibilité 
de créer a Luangwa un inatitut supkieur de f'omation du tourime et disposer d'une 
étude sur l'amélioration des principales routes ainsi que sur la prkvention des 
crues afin d'allonger la mison touristique. 

106. L'expansion des échanges avec le Zimbabwe est un autre danaine auquel le 
Gouvernement zambien accorde la priorité. A cette fin, il faudra entreprendre une 
étude approfondie der marchba que le Zimbabwe offre aux exportations de la Zambie 
et, inverrement, de ceux que 1s Zambie offre aux exportetionr du Zimbabwe. 
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VI. PROGRES REALISES DAW L'APPLICATION DU PROGRAMME 
SPECIAL D'ASSISTANCE ECOilOMI2UE 

107. Au cours des deux dernières années, la Zambie a fait face à une crise 
financière grave et a recu une assistance internationale essentiellement à deux 
titres. Comme il a été dit plus haut, le programme de stabilisation qui avait 
été entrepris avec l'appui du Fonds monétaire international a Eté mené à bien, 
tous les tirages trimestriels ayant été définitivement arrêtés. Le programme 
de stabilisation a nettement amélioré la situation économique globale de la 
Zambie et, au 31 mars 1980, un montant total de 32k,7 millions de kwacha a 
été fourni au titre de ce programme. En outre, le gouvernement a continué de 
recevoir une assistance pour les besoins en aliments et en engrais , pour le 
renforcement du secteur des transports et pour la réalisation des priorités du 
troisième plan de développement (1979-1983). 

A. Assistance internationale 

108. Une liste des principaux accords d'assistance bilatgrale conclue en 1978 
figurait dans le rapport (A/34/407) que le Secrétaire g&&v,l a présenté à 
l'Assemblée générale à sa trente-quatrième seseion. 

109. Le tableau 7 du présent rapport, fourni par le Gouvernement zambien, montre 
les principaux accords d'assistance internationale COnClua en 1979. 

Tableau 7 

Principaux accords d'aseistance internationale - 1979 

Donateurh3rdteur lwm d'8seirtancr 
(En hllions E%!R*rr E.-U.) 

1. Etats-Unis a) Dan pour ler en#rair 20,o 
d'tirique b) Dan alimentaire 10,o 

c) Prêt alimentaire 12,5 
d) Pr& en nature 8.8 

2. Iraq a) R2t &&a1 - finr B 
d&eminer 30,o 

b) Dan - fins B dhminrr 990 

3. Jepm Rit en nature 26,2 



ronateur/arêteur Type d'eseietance 

4. CEE a) Don pour un projet de 
développement du coton 

b) Prêt pour un projet de 
développement du coton 

c) Prêt pour les trames 
d'accueil 

5. Roumanie 

6. pays-BM 

7. Inde 

8, IDA 

9. suade 

10. Fonda de dbvelop- 
ptunent a&colt 

11. Banque africaine Prêt pour lea houillkr 
de d6valoppement de Meambe 

12. Rapublique 
tidkda 
d' Allemrgne 

13. Fonda spkial 
de 1'OPEP 

14. canada 
15. HOrvb&O 

16. Autzicho 

s)Dan pour une &e alimentaire 
b) Don pour une aide en nature 

Pr& pour un projet de chemine de fer 

DOn - aida elimnteire 
Don- aide elimmteh d'ur@nce 

D4a - eicb d* ur~enoe 
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Montant 
(ah milli,Iis de dollars K.-U.) 

d) Prêt pour le centre 
d'élevage de Batoka 

e) Pr& pour l'approvi- 
sionnement en eau de 
la zone urbaine de 
Mpika 

f) Prêt agricole 2 fins 
multiples 

Prêt en nature 

a) Prêt en nature 
b) Prêt en nature 

Prêt en nature 

a) Don pour un projet de 
production du caié 

b) Crbdit pour l~srristauce 
technique 

Doa paur dea projeta de 
d6veloppement 

Pr& pour ltapprovirionaomnt 
en eau et l*bvscuation der 
eaux des 

2,2 

u.1 

3,2 

~4 

2.7 

2.9 

15.0 

1c,6 
~4 

1293 

03 

5,O 

10,8 

10,2 

6.4 

::o 

4.5 

3,o 

L9 



110. Le montant total sur lequel portent ces accords s'est élev6 2 232.6 * Ilions 
de dollars E.-U., dont 69,4 million3 dous forne de dons ct 163,2 milli >US 
forme de prhs. 

B. Assistance à des projets de déveloqpement spécifiques 

111. Alors que des dauaines yrkcis - tels que les transports, les communication3 
et les r&ior,s frontalieres très touchées de la Zambie - nécessitent d'urgence 
une assistance à court terme, le psys est écalement désireux d'obtenir une 
assistance pour des projets de développement à lonc terme et des pro4-5mmm3 

reflh?.nt les priorités de développement du gouvernement. Ces projets, Enuméré3 
au tablew 8, fcnt partie du troisième plan national de développement (1979-1983). 

ll2. Il ressort dl.! tableau 8 que la Zambie met l'accent sur le développement rural 
et ia crhtion b'indus-ries utilisant les matières premi;res locales. La liste 
des projetp montre en outre q!~e le gouvernement s'efforce de développer le pays 
tout entier. 

Projets de diheloyperw& urgents nécessitant une assistance financikre 

Projets et aasirtance rec&é 
Situation 
actuelle 

CtAt eibtimfitif 
total 8/ 
(En milliers de 
dollarr EL-U.) 

A. aojets de dîhelosmenmt rural 

1. a iat@nrC d*Clev~ vorcin 
Cr&i~a de deux rtatiaos d'hva&u porcin B 
Choma etKabompo rergectivcrnent pour 
encourager le8 petit8 &culteurs B 
a&liomr leurs techniques de production 
porcine par la vulgarisation et de8 
canreilr en matih da coordination En cours CO0 

2. Projet de wMuction laitiih en milieu rural 
Amner chaque anu& 25 rmuvecuax petits 
producteur8 laitier0 & participer au projet 
en kurfournissantle b&ail, ler mat&iaux de 
coartructim, l%quipearcrnt de base et des 
rirvicer 4s mlgarirrtion En coura 6% 

d Lu dttr rstim8tifs oouvr8nt toute la pW* du plra (19?9-1983)a 

fm ! 
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Tableau 8 (suite) 

Projets et assistance requis 
Situation 
actuelle 

Coût estimatif 
total 
(Eh milliers de 
dollars E.-U.) 

3. Pépinière d'arbres fruitiers 

Exploitation optimale des installations 
existantes pour la production et la vente 
de plants d'agrumes ppr les pépinières 
provinciales 

4. Dheloppement de la culture de l'anacardier 

Créer, dans la Province occidentale, une 
plantation d'anacardiers rentable et 
susceptible de satisfaire aux besoins d'une 
usine de traitement de la noix de cajou 
à Mongu 

5. Proiets provinciaux d'élevage porcin 

CriSer, dans tous les instituts agricoles 
provinciaux, des sections d'élevage suscep- 
tibles de Satisfaire à la demande toujours 
plus grade en animaux reproducteurs 

6. Station centrale de recherche v6térinaire 

Mener B bien lea travaux déjà entrepris en 
me de la chation d'une station centrale 
de recherche v6t6rinaire 

7. Zambia Cattle Development (Ltd) 

Faciliter l'implantation d'un organisme 
paraétatique pour toute8 les laiteries 
rurales dont le financement 6tait précé- 
demnmt assur exclusivement par 
le gouvernement 

8. Usine de traitement de la viande de porc 
de Chipata 

Etablir une usine de traitement de la viande 
. de porc & Chipata 

Zmbj, Fw Dawlommat 
Aibr h la cr6ation d’un orguriame p&rr- 

la8 exploitetionr 8gricoles 
@-$+4-d--@ 

urd excl~ivement par k Oouvememmt 

En cours 

EA cours 

EA cour5 

EA cour8 

En cours 

Prêt B 
dknarrer 

500 

50 

650 

930 

18 750 

2 500 

pi96I 
dherrer 5 Oa /a.. 
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Tableau 8 (E&& 

Projets et assistance requis 

Coût estimatif 
total 

Situation (En milliers de 
actuelle dollars E.-U.) 

10. Afe Ltd.(Projet de tracteurs de Tinkabi) 

Fabrication simple de tracteurs de faible 
puissance pouvant être utilisbs par les 
petits exploitants 

Prêt à 
démarrer 

11. Dairy ProA..Te hoard (Expansion de 
l'exploitation laitière) 

Accroître le bétail de l'ex~loitetio,~ En cours 

12. Zambia Hor-licultural Products Ltd. 

Aider la nouvelle entreprise (créée en 1978) 
dont les responsabilités couvrent la 
commercialisation et le traitement de 
produits horticoles en cri%nt : 

a) Des centres pour la pâte et les sous- 
produits de la mangue ; 

b) Des mûrisseries pour les bananes; 
c) Der entrepôte, des chambres froides et 

d’autres installations de traitement 

3 750 

625 

Prêt a 
démarrer 7 500 

13. Lint Comnany of Zaznbia 

Aider l~entreprire rhemuent cré6e et dont 
les responsabilitke comprendront la 
commercialisation et le traitement du coton, 
par la construction d’entrepôts et par 
l’achat de vghicules, da machiner et 
d’équipement 

Prêt à 
démarrer 2 250 

14. Conditionnement de la cire d’abeille Prêt 
Créer une usine de cire d’abeille $ Mwekera à démarrer 

15. Production de charbon de bois 

Lancer la production & grande échelle de 
charbon do boir an fairant appel a dee 
technique8 ruffisament avancées pour 
satisfaire 8ux beroinrr toujours croirsant8 
de8 w viller 

105 

Pr& B 
dharrer 
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Tableau 8 (suit-) 

Projets et assistance requis 
Situation 
actuelle 

Coût estimatif 
total 
(Ln milliers tic 
dollars E.-U.) 

16. Propramme de maRasinap;e de "NAMBOARD" 

Assurer le macashage du mais et des 
engrais en construisant des ent!~epÔts 
permanents dans des centres choisis de 
toutes les provinces 

Prêt à 
demarrer 

17. Projets supplémentaires 

Office de l'entreposage frigorifique : 
fabrication de colle industrielle comme 
sous-produit de L'abattoir du CSB 

Prêt à 
démarrer 

18. Projets d'irrigation 

Mise en oeuvre de projets pilotes d'irri- Etudes de 
gation de moyenne envergure dans les faisabilité 
districts, pour montrer aux cultivateurs e3 cours 
les techniques d'irrigation d' exécution 

19. 

20, 

21. 

Lutte contre la trypanosomiase et la 
mdfidie de la ta&trb : d#frichago de 
14 500 km2 de terres dertin6es B 
l’agriculture danr 1~ r6gions oti la prérence 
de la mouche tr&tr6 freine le développement 

hbCWatOiI%S de diemoetic réuionaux et de 
district - création de laboratoires de 
diagnostic provinciaux et de district pour 
diagnostiquer rapidement les maladies des 
animaux 

En COurB 24 500 

En cours 6 500 

Construction de CUVGB de bains antioarsritairerm 

16 250 

130 

9 000 

Construction de cuve8 et d’inbtallations de 
bains antiparaeitaires dano les r6gione oii 
le bétail est infesté de maladies, en particulier 
de maladies de la peau ( senkobo) et autres 
maladies trpnsmicres par les tiques En cours 11 500 
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Tableau 8 (suite) 

Projets et assistance requis 

Coût cstinatif 
total 

Situation (En milliers de 
actuelle dollars E--U.) 

-- 

22. Approvisionnement en eau (national) 

Nouveaux travaux et amglioration de 
l'approvisionnement en eau des 
municipalités et des dist:icts 13 400 

23. Plans d'aménagement des bassins fluviaux 
et prises d'eau 

Construction de barrages et de puits dans 
les zones rurales pour obtenir un appro- 
visionnement en eau à des fins domestiques 
d'élevage et d'irrigation 

26. Ueine d'acide sulphurigue En est au rtade 

5 800 

Sous-total 136 975 

B. Projets industriels utilisant des ressources locales 

24. Distillerie et usine de fabrication de levure Pst B 
fcnwrq$rs d6marrtr 15 ooo 

25. Production Q pâte Kraft et de papier En trt au 
rtadt de 
l'exbcutiosl 
d’unt 6tudt 
de faitrabilitb 
dgfinitive et 
du f’inancement 125 000 

27. Usine dt trmrformtion du cuivre 
(wint de ftuiller de cuivre) 

28. Projtt dt c6lmniqut 

de l'exécution 
d'unt btudt de 
faisabilit6 
&initive et 
du financemtnt 

Projet B 
1'6tudt 

Pr& b 
d6marrtr 

30 ooo 

xnd6ttnein6 

l8ooo 
&8ilooe 

/ . . 
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Tableau 8 (Ouite) 

Projets et assistance requis 
Situation 
actuelle 

Coût estimatif 
total 
(En milliers de 
dcllr.ra E.-U.) 

C. Ressources minikres 

29. Etudes sismologiques des form&tions 
sédimentaires de la région occidentale 
- entreprendre d.?s ét.udes sismologiques 
et autres études géophysiques ainsi que 
des forages pour repérer les dépôts de 
charbon, de schistes bitumineux et 
éventuelkxzent de pétrole dans la 
région occidentale de la Zambie A démarrer en 1980 3 350 

Sclls-total 3 350 

TOTAL 328 325 
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